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LUSTRES <fc APPAREILS 
d'Eclaira*. à l'EUctriciti 

Installation fénfeale ^'Electricité 

SOCIETE FRANÇAISE 
. * T T L ! Ï " " DU CUIVRE 

T * . 4 9 . 6 4 ( T M m * e t *t*pitai-Miiuair*> 

RECHAUDS AU GAZ - CUISINIÈRES 
FOYERS Arthur MARTIN 

SES DERNIÈRES NOUVEAUTES: 
CUISINIÈRES M I X T E S 

ta» «l i b t r . i d ave* n t M f a> f i u n o » 

• cou iNi t sn ooMPLrn* 0 UNE SEULS 
F O Y E R S " A R I A N E " 

* rtcupér»Ooc tatécral* 

En Réclame : 
CUISINIÈRE tôle tf acier émaillée 

M U S A N S r U C K D E N T 
OsflHUSdss o o m U U s m spèc l s i s s p o u 

^_ paHBBcnta f a r m s S u s i t t s s 

Oubliçations 
I . lê>qul»?3-

du l l ior DBBUCMV André, 
«volant wi tiMut, H, rua de lé 
Car* à Routaii sont lavitee à 
>- réunir le Lundi 14 Mal l**4. 
a H heures» pour 1* s» réu
nion de vérification *t d'affir-
uiation des créance*. 

M 10! 

eanleue, II, rue de* Pondeurs 
* Aeubaii sont Invité» a sa 
r unir le Mardi 8 Mal IBM, a 
1. h. et é*ur donner leur art» 
•xir in nomination du llcnilda-
tenr définitif, l'élection de 
i • •otrOleiirs et le meilleur mo
do de réalisation de l'actif. 

88 101 

Le» créanciers de la Llqui. 
« M e * fudiuair» cf. la eeciéte 
NOLP et OU. Oiném», tl», M 
rue à Rouaali sont invite» a 
M M M » le JetidtÏT Mal 18S4. 
a 15 h, 35 pour la vérification 
•i 1 affirmation 4e leur» créan-
i l . lia «ont invitée à envoyer 
au préalable leurs titres avec 
un bordereau de production 

et 100 

Ville d« La Machine 
Sur la place du Marché 

VENTE y 
e u x i N O M i e s » pu iL iguuj t 

Par autorité de Justice ^ 

l e Vendredi quatre Mal M94, 
s d u Heures, par le ministère 
•>•> et» «.liAVAlTE. huissier * 
/ l i e . 

H sera procédé * la vente 
de : 1 aille A éeesia. Affnol-
icf, Cbaise», Machine i écrire, 
loyer. Bureau américain. Cof
fre-fort. Appareil téléphonique. 
RiMtoihequ», Tables Chaises, 
( anapé en rotin. Cuisinier», 
Batterie de cuisine. Réchaud 
* gar. Poinçonnés»*, Outilla*» 
divers. Camion autesnohOe 
> Ford •. 

LHulasIer 
chargé des formalités. 

75 141 

HOTEL DES VENTES 
i . m e lié»An«.c, L L U J E 

V E N T E 
P a r a u t a n t » t d r n i n l a t r a t l v » 

(MU *ilsie-é*ttutr*e) 
Le * i t * atai. B «tiaiéTte két> 

imreW. une taM*. un buffet. 
ai* clAllét. ba lustre, une bl-
bltotbèqu*. une machine A 
écrire, un piano, on* 
une salamandre 

vendu» au plus offrant et der-
Bt Autre» Objet» qui seront 

nier enchérisseur 
téerl tara p t y t eeniplétti. 
objets saisi» A U requête 

f. G ineste, p «rotateur de 
Mlle Sud-Ouest, suivent pro
i e * ««Mil dréseé pér fcéry An
dré, «étant de poursuite», le 

IN*. 
vaVAtJ 

Ktud* d» M* Paul LAVrOB». 

DIVORCE 
o u * jugement rendu as» 

rxtlaut «Sut* 4* e-adnre , pat 
t* Tribunal * in i a* n u e , u 
• la - janvier 19S4. t*r*a-IMré 
• t aléTAilié. fntre Madam* Ju-
)te MÂirle J S e p b BOtfSPlJ 
épousé FACOn*. dctnleillée «f 
droit Avec Aon mari, mai* en 
fait résidant A Lille, rue d'Ié-
sa . • Mi. 

A/ant pour Avoué M» IX-
Pffla». 

Et •WMsIeur Louis FAÇON. 
des»«usent * LUI*, n e d'Iéa*. 

90 bis, ci-dévant et actuelle
ment N» 73. rue de Flandre. 
•a eut*». 

A)>Aot «nu» avoué M» VAN-
DKW ALLAI. 

Ça» lé divorce a été pronon
cé entre lesdlts époux rACON-
HOtSPIE. au profit de la fem-

Poo» extrait conforme : 
(signé). Paul LEFORT. 

M 

lUç* 
Vote. Achat «t 

tiond'InuneublJ 
MAISON MODERNE 

St;]» nouveau, construction 
1831 sur t m. exonéré» d'im
pôts 13 ans. garage. Jardin, 
prix A débattre. 191. rue du 
Blanc-Seau. Point Central, A 
Teurccina. «S loi 

REPRÉSENTANTS 
ET EMPLOYES 

Sté France Laitière 
Donne fixe 1.500 p. m. + % A 
ménages et 800 + % A dam* 
logé ic i . p. dépôt» Paris-BanX 
accopt. Uébut. Vr. * t . gar., 
l i t , r. Lafavette (Gare Nordi. 

0500 

EMPLOIS COLONIAUX 
.Civils et Etat. Liste «t guide 
"officiel gratuit. MB p. Icole 
Pratique de» Colonie», «5, av. 
VYiiseu. Montrauil (Seine). 

830» 

D U N K E R Q U E 
On demande pour petit bar. 
une aérante très commerçante 
et une bonne e»rv»uae.. Lcrire 
N.D.K.M. au Réveil. 

Dame oa Demoiselle 
sérieuse et de confiance de
mandé* pour caisse Afitol-re» 
taurant. Ecrire au Réveil avec 
référence» aux initial** S.B. 
P.R. Oi.WT 

Puissant* marqué Produits 
d'entretien recherche dans tous 
départements, concessionnai
res, dépositaires ou repri sen
tants ayant local visitant ba
zar, couleurs, droguistes, ad
ministration et fabricants de 
meuble» Publicité et gros 
avantages BRILI.ECLAT, rue 
de BéUefond. « bis. Pari*. 

pja 

CONFECTIONS 

Maison Confection 
Dames demande pour f.ens. 
bannae auvricre» «t apprenties 
ayant réféMnee*. Ecrit» RéveU 
aux lettrés .1T B.H. 

BELLE JARDINIÈRE 
50, rue du Vléux-Faubourg 

LtLLK 
demande pour les Ateliers 

MECANICIENNES 

CONFECTION 
On demanda ken preeeeur a 
courant machine • Valprex • 
Maison ARUUEMBOURti. lui 
fue U'Èsquérmes, LUI*. 

Bonnes Cnlottières 
« O N N S S C U L O T T I E R E S 

M mcoanlelennee veston», par. 
dessus; feurreautsu»*» au mu
rant sent demandée» chez 
BERBAUT - DBSNEtrLm. « . 
rue des Champs. «Mutait. 

Ai.101 

GENS DI MAISON 

On l i m t n d t «a Suit» 

CUISINIÈRE 
peur restaurant, •*> fr. par 
mois, nourri», logé». Prendre 
adresse au Réveil. 76.13a 

0M OXVANDE un* 

BONNE SÉRIEUSE 
*«x Chaussure* F1N0K1, à 
«rrac S9.BA3 

DIVERS 

OUVRIER PLOMBIER 
demandé pour gérance ou asso-
:lation (référ. exlg ) région 
'aie*sienne», Ecrire au* u » 
laie» N.B.FJS.. Au RéveU. 

«9983 

M a n u f a c t u r e s a * Chsutsurss 
Mtrquc i TYOZA » 

t. Bd BlgO-Danél. LILLF. 

DEMANDE OUVRIER 

(gsstons 
CAFÉ-TABACS 
k l l r * # • teu» t o u r n i s M u r » 

Tabacs 4«S0M fi. 
Buvette 110*00 tr. 

Journaux 85.000 fr.; Divers 
40 000 fr. ; Timbre» 375.000 fr. 

Bail m ans. Logement et 
Installation modernes 

Pris i Aman tr„ taeiiitée 

CAFÉ-TABACS 
L l k r » de teu» f e u m l M é u r s 
Tabac» 300 900 tr. t Buvette 

115.000 fr. ; Divers 40.009 fr. 
sialson d'angle belle Installa

tion avec civnfort 
Prix KZ5.000 fr.: lOo.ouo oempt. 

Csfé-Hètel-Restaurtnt 
Libre dé tous fournisseurs 
Tenu u ans après fortune 

tr. ancienne. Pas d'aléas fortune garantie. Vendeur 
n'acceptera que peraonne da 

métier 
i»*.»*» fr. bénéf. n«t garanti 

Prix -225.000 fr. 
Très grandes facll. accordées 

«enseignements gratuits 
S'adresser A 

Mce LEFEBVRE «t Cie 

Alimenta tton-Léijujnei 
P O I S S O N S 

Banlieue Lille, route Kntlona-
le. belle installation, gd loge
ment. 450 par Jour Autn. ga
rage. Prix 19.000 aVec 9.000. 

" NÉGOCIA " 

A1FAIRE UNIQUE 
Pleut centré LUI* 

BEAU CAFE D'ANGLE 
Emplacévnént et situation de 
vente forcée, sans aie*» passi
ble, installation et logement 
superbes, loyer 7.000 fr.. sous-
locatlon 12.600, long bail, gros 
chiffre. Important bénéfice. 

l'HIX : MO.OOO fr. 
comptant : iOBOOO fr. 

Renseignements gratuit» 
s'adresser A 

Mce LEFEBVRE et Cie 

CAFÉ FACE MARCHÉ 
de Wazemmes, loyer et frais 
couverts, long bail, affaires 
150 par jour bien prouvée». A 
céder MODO moitié comptant 
ou 56 ooo tout comptant. 

Gaaton MOREL 

Café-Marée halerie 
Maison d'angle Route Me 

Arrêt autobus à Bétbune (P.-
de-C ) Bail en cours loyer 50 
fr. par mois. log. avec atelier 
et gd porte. Peut taire peut 
garage, à céder uj.ooo fr. S'adr. 
NORD OFPI0I, t bis, ru» Ba-
pauuie, LILLE. 4I.7U 

Klt .* .^ 

1002 fmça^ 
•;• i E 

34, 35 
a ce 

SUPERHÉTÉ 
1 5 NOUVEAUX MODÈLES 
S u p é r i e u r s «our n FRANGE «t A I'ETRANG] 

Technique FRANÇAISE • Miin-d'aBYre FRANÇAISE 

695 fr. à 5.200 fr. 
Garant ie : par carnet ,P é c i a l * s s * i droit A 

plusieurs visites 
gratuites à domicile» 

FACILITÉS de PAIEMENT 

L t O T u R i o i R ï C t e o U 
«VWr»Br\ttÉTÉH00tMfj 

III® 
ci BUREAUX , 16 B* CARNOT 
ARRASl^ 

CAFÉ-TABACS 
Tenu depuis avant-guerre 
Face gare villa du Nortl 

ooooo en tabac 
éO.nOD on buvette 
Gentil logement 

AFFAIRE A DOUBLER 
par ménage travailleur 

Prix total t 140 ooo 
Ecrira D.sai .S . , Réveil. 

64.701 

PAS-DE-PORTE 
P R I X • l.s*é f r . 

usage A tous commerças 
Bail A volonté. Lover 3*00 fr 
s /location 1.000 fr.. beau lc««-
ineBt, centré populeux de Lille 

Mce LEFEBVRE et Ci* 

Café-Hôtel-Restaurant 
STATION BALNÉAIRE 

Beare réputée 
4S0 000 fr. d'affaires par an 

Hôtel 1« Nos. Rest. 100 éôuv. 
éoo f. p. jour * t buvette l'hiver 

MOBILIER LUXUEUX 
Chiffre garanti pais comptab 
Prix toull leo.ood fr. français 
NORD-TRANiAOTIONi, SW. r. 
de» PaÛsoneeaux, Lille. 

M.TI1 

CAFE-HOTEL 
«t resUunmt, prit gar* dé 
Lille, bail 9 ans. preehaine-
msnt libre fournisseurs. Loféf 
90000. rapport bôtel 50.000 : 
tarte vente eemptair, beau ma-

térlel. Cédé pasir se retirer. 
>nx 133000 avec 75.000 rompt. 

Gaaton MOREL 

.A saisir d» »uite 

Avec 60.000 fr. cpt. 
CAFÉ-FRITURE 

Meiueur emplacement dé Lille 
Vente absolunisnt forcée 

Aff. 400 fr. par jour 

Toir BUCAMP Cabinet 

DESM0NS-R0HART 

CAFÉ-TABACS 
Libre. Blér»» 3*9 hectoa. Limo
nade îoé.ooo. Tabacs leo ON. Di
vers 90.090- Peur traiter é».«80 
sur prix 900.00 A débattre. 

" NÉGOCIA " 

, N n a * 1 . " Dépit ae Teinture, 
stoppa*», ••»»" 

A céder banlieue d» Lille 
quartier Ira» caanaiaraant 
Lofer : m fr. par mois 

Logement de 4 pièce» 
Ch. d'aff. t.SOD A 1.0A9 fr. p. m, 

a es % de aénSf. prau.é 
Aucune marchandise A repren 
dre. Pas dé fonds de roulent 
nécessaire A enlever peur te 
damier pria a* to.ooo tr., paie
ment Comptant. 

DUTAT 

UNIQUE ! ! ! 
Entrep. de Camionnage 

AUTOMOBILE 
Très grâTide ville Pford Très 
important matériel, valeur 
150000. a icnté le liée par con
trat de 9 ans. Affaire de sim
ule direction. 

Bén. nets 60.000 (r. 
tous frais déduits. Affaira sû
re et sans aléas A céder avec 
135000 fr. comptant. 

LILLE-COMMERCIAL 
A*, rua ratdherbe, et, LILt 

Lille. Quartier populeux 

Boncherie-Charcnterie 
MO bf. 130 v„ i m. 1/9. 1 p. 
+ eharc. B. «t loy tniéréss., 

f i logement. Borkio install. 
out matériel. 

Prix 45.000 fr. 
A G N U S PERE 

Une affaire de fortune 
Négoce de Culture de 

(•raines et Semences 
Sélectionnées 

région Lille. Affaira t enu , de 
père en fil». Jamais cédée. Ma
tériel moderne, valeur 100.000 

Aff. 800.000 f. proav. 
Gros bénéf. prouvés par compt. 
Prix 195000 fr. avec 60.000 
cwaptaui et facilité». 

Eh exclusivité A 

ULLE-COMMERCLAL 

A reprendra de suit» Va l»n-
ennae, are» I I d o n C inéma, 

E« tamin» i avea 1 s n s n t r a s . 
t 'aéreacer Braaaeri» CAre-en. 
O U I , A va lenalennea. 

tS.tfti 

U b r a i r i o - P a p e t e r i e 

JOURNAUX 
très kten altuée sur grande rue 
commerçante. Bail «t loyer 
avantageux. 

Aff. 75.000 f. prouvés 
• 15.000 tr. cpt pour traiter 

LILLE-COMMERCIAL 
té. rue Faidherbe, 68. LTLI.B 

ON RECHERCHE 
•ur •* région, C i a s u t N a* 

S»ul«ng*rl», Alimentation, 
•auohorio*, astamlnou, Tabae» 
MAIténa A vendra. Faire offre» 
détaillées a M R O o r r f e e , 
9 bla, ru* d* papautna, u n * . 

BOULANGERIE 
Bien situé* Rouuaix 

150 t i c s par mou) 
Belle Installât., beau logement 

Prix total : loo.ooo 
Ecrire B.L.T.V., RéveU. 

Alimentation Générale 
région des mines, env. Lens, 
Import, localité, proximité ga
re. 10.000 frs d'aff., lover 2.700. 
Belle install. Prix total : lOOOO. 

Café quartier populeux 
lever deu< lois eeuveri. Benne 

Siffalr». Prix A débattre. S'a-
Iresser 16 rue Lamartine, à 

LILLE, ou au besoin 13. rue 
du Calvaire A FIVES-LILLE. 
Agences s'abstenir. 7&199 

Alimentation générale 

francs de comptant 

LILLE-COMMERCIAL 
«8. rue Faidherbo. «g. L1LL1 

au» 
Salon Coiffure Dames 

Plein centré Lille 
Matériel mod.. belle clientèle 
à céder prix da pat-da-port* 
Ecrire F.T.M.R.. Réveil. 

54.710 

UNIQUE M! 
ALIMENTATION 

(Spécialité beurre* M oeufs, 
cales). Jolie localité ln.lus-
trlall* environs LUI*. Bail 8 
ans. LOyer 3.390 fr. Apparte
ment 4 pièces. Travail pour 9 
ou 3* Personne*. 

Aff. 400.000 f. prouv. 
Bén. nets 50.000 fr. 

Prix total : 41000 fr. D faut 
45000 comptant pour traiter 
ur fonds et march. 

LILLE-COMMERCIAL 

ÉLEVAGE 
Environs dé Lille 

S.ono mq de terrain clôturé 
e» arbre* fruitiers et belle 

HABITATION 
A vendre avec propriété 

100000 comptant sur 150.000 
NOMb-TftANSAOTION», '.'3. r. 
des Polssonceaux. LILLE. 

51.719 

Ventes 
A vendre tel» A brûler et boit 
eu bon état. 8'adresaer Chan
tier du Nouvel Hôtel de ville. 

38.79» 

UROENT. A vendre superbe 
chambre A CùUCtMr, pris très 
intéressant, 103, rue Nationale, 
1er étage. LILLE. 

33.79i 

C A U l E D E P A R T 
Petit mobilier A vendre ba» 
Prix. 7. rue Ste-Aune, LUI» 
(>;, visible samedi de 9 A t h. 
Marchands s'abstenir. 

33.797 

| BARAQUEMENTS I 
"•»»»U»«»»̂ »»J»»»J»J»»J»jBM»»> 

Baraquement Neuf 
A vendre 4.500 frs. — Prendra 
adressa a* BavaU. 

ts.tas 

A -̂fdi vers 

"ACHBA" 
le plus puissant do monde 

Prix : M fr. la grande boutelll* 

P h a r m a c i e P A R 1 E N T I 
•*. Terrasse St Pierre, DOUAI 

as. îot 

L A V E U S E S nx mouvements p. 
toutes cuve». Voir ou écrire 
JACOBS. r. Carnot. Wattiolo» 

PROSTATITE ^ 
op*ci«l_p«rioo O s m b l i i ' i l 
•itERIj-l», r.d'AobocM. tlarosHI». 
USt: Ph<*ltaarl,33, 
!»»>»«: Pb-tavian. 
aurtt»s:pi^lAaat 

I, rue Faldhorba. 
», r. do Lonnoy 
13, av. G. Droa. 

Dtbwrtssét -vaas d* «a* éjsft 
ivec t* Céf iéide TtSnaao»* da 

Dr. Pollsnd. L* tupplic* iafèrnsl 
.arrêt» laitanisnéméal Adlèa, 
sale béte, et s'y tév«*»t e l t s l 
Garantie aboaUe. CtàSA* d t a 
comprimé géaal dé Sels TrtBfld-
aaa pour an esséi. 

[Dons toufe» les phormajçla» j 

Corici 
IndUn Trannôsan hall 

LUNES A MATELAS 
•Sétas S I o n * , innarlrakio» 

SEL O 
Demandez 

lat in* cchàr 
tiaklioaiawnu 

rue Loals-Lelolr. 

diracteotta* à 
tlilon» gratalt». 

f i t a . * * 

du Concert 
M u n e . contuit. Frit mod. 

UINEWTEUS 

M"e Ange Gabriel 
M ru» d n Augustin», L I L L E 

MAMtHAMOS 
T A S L i t R i , L i n o s a i a 

• a N N t T E R I t 

Edmond DEBERT 
**-»t. rua Lettin A UtÎM 

DANS VOTRE VIE 
Achetei an* fou, ait Sen 

asatslt» laine garantie, de». 
ito ot m ir. en quai saper. 

?tm 
(apitcrux 

P i T I T t P R E T t t U R P A H O L I 
Solution immédiate DlscréUop 
Absolue. Renseignements e*-
voyés par retour. G.N.C.L, As. 
rue Boucber-de-Pérlba*, LUI*. 
Service S. 

PRIT» Aui rsnctlsnntlrs» 
Discrétion assurée. DUTAT, 7S 
rue Hôpital ALUltalr*, Lin». ' 

auei 
PRÊTS . « « £ tfnJk 
de i A 15 ans ttép. grat. Diat! 
Tté* K m n e s Ecr. Pancitra 
union, g, r. d» Londrea. ParkL 

Ré 

boursable» de 1 A 
15 ans. A propr., eouMier*. ln-
dust., agrk , vitlo., sur chep
tel, matériel, warrant. Pour 
Ïérance ou s'établir, consir. 

ifflet Parialtn. ta, ru» Ch«-
brol. PARIS. 9643 

Musique 
A VENDRE tin lot dé postés 

secteur neuf, provenant de 
liquidation et de marq 
cou., gar. un an. A pr. fr_ 
cpt. Écrire on t'adrétter _ . 
A.P., m. rue afatulaa», Arra*. 

ao 
I 440 

R. 

031 

POSTE T .S .P . , i r t m a r q u t , 

f aranti usine A vendre cause 
e départ urgent. Otcaslcm A 

saisir. S'adresser Tll. rue Léon 
GaubeUa, Ulle, Calé A la 
Chope de Bruxelles. 

PECTO-SERUM LEGALLOU 
GtiériwD RAPIDE : TOUX, RHUMES 
BRONCHITES. GRIPPE, OPPRESSION 

• t a n e i ige r la atarajua L E S A L L O U 
nd n . a a n «J f». 

d * far. M a t a i s 

MÉNAGÈRE 37 PIECES 
•UR TOUTE* LES TABLES 
d a Lux* S »ea da P r a l a 

U cuiller» U eulllcr» t café 
11 fourchette» 1 lonebe m ^asv f 

49 
8 I M O H H E T A L 

raasalaco l'araoat 
a'a pas d'inconvâniaal 

InaKydmhlm 
• S f t l M a O R A T U I T t l 

d lotit mrheteur 
1 LOUCHE PENOULBTTEi 

ne oMiaine atrtéiia t A*»I 
C U I M rootan 112-45 Drjos \ 

Bnw4 oanlro ttmiourtemtnl 
T I M I O * t R t o s t T a a u iDaatéTi 

i Eckanga aé iats _ _ _ _ _ VOMISSEMENTS SmtrbujêstMjfî «ficiiér 
ax brountes. Envies de JrtlcAirt 

aient. Renvoi* AlgTeurs, 
Barre, ventre gras. Enter 

• taaarltlon rapli 
Mans, LAINIER, K t t t l i l m , t»«, ni» *• four 

Car A, a n a l Guinguette (leee Aisasar-Csaéaia, 

Vantr* gras. Eni 
Bloasr l t l . n rapide »an» réglm» par plantes 
b M B J I — 

Vos Lunette 
v»aa d a - a t r e u t toute aatéafaetlo-
t a vaat adreaaant chea l'opticien 

B O N V A L O T 
U I X E . 7», BAM Eaquermoiat 
M B Nèort) (pr*. ut « . 

PRÊTS 

C A I S S E GENERALE 
•dONTMANTRa PARIS-S» 

GOUTTE MILITAIRE 
Cote» «dtatlaa ao rmoalfoo»» par doo aeaaaaejaaieeaa. «a» 

asosto on doo arAlaxo» 1» long du raoal, puis uno gontto al 
ta estât. Cotto ( ea tu août étr» l»m. . T«V»»tr. t r i " » » . I 

Oausa de douil, veuve vendrait 
superbe pos'e T.S.F. garanti, 
affaire toute confiance. S'adr. 
Veuve TEEEBROODE, 6. squa
re du Bamponneau, Lille. 

EXCEPTIONNEL I i. 6. 7 lam
pes A vend. mod. A4, marq. 
très con. provenant collection 
voyageur, légèrement défraî
chie garantis une année, par 
usiné, vendus A partir de 500 
1rs cpt. val. de vente 1.400 A 
3 000 réelles èccAsIotis. Se pré
senter tous les Jours et Jnsqu A 
dlmnnehe 14 heures Braeterl* 
Flamande, place du Palais HW 
hour, LILLE. <frl 

POITE tEOTEUR neuf et ga
ranti mod. fonc. 34, drn. gr. 
mar 'val d'achat 1.950. vendu 
1.300 fr. £CTW0 * u journal aux 
lettres R.C.K. «M 

é» vend» super aaotour, i I., 
abs. neuf, g»r. un an, compt. 
— tr. Ecr. N.J.M.P., au R«veil. 

92.996 

' 2 4 , R u e d e T o u r n a i 
Itftl. TRtroB, Watsrfc» H • I. à *l«1 

Los outrai jours de 8 a 19 b. 

L I N S 
•ce de la République 

(safio rao ta la Osn) 

P l a ç â t 
(»*f 

Hardi, Voterait ao t S M a. 

D O U A I 
aaJM*, R u * du OanUlaux 

arataf, laaéîé . 1 1 M A 
Saaioii da t t H A. •-

Cllslq»» DJslT"^ 

M A U B dTt 

'ÇfibîJS» 

4 , R u a 
" ' I t l e a l 

•aéi as II A «I A. S» 

Joadi. Eaïadl a» Ik. » 19 kearsa. Marti, Vsaérséi et S A U a. 

V A L E N C I E N N E 8 
4 , A v a n u e d u © o m m e r o e » a _ _ , « a»s s i s » . t t d a a 

ijloinobusj 

ARTHUR M0LARD 
_ actuellement une superbe 
500 eaatoé BdlOne ; JSO culbu-
t e u r f t S K r i * » latéral Koeh-
ler EÏMrHeï ; m sport très ra
pide Koealer Bscoffler. Bd 
Belfort. 67 hls. Routai «. 

aMé» auMi •Msaétit. ta*, éqni-
i» tr. b. e u t . b. prix, re-
'endTal 1T». rue dos Jardins 

Caulier. l. A Lille. 

A U T O - ECOLE 
Cours même la dimanche, 

4. r. alAsural Ipr. Gd' Place} 

Dettes 
Ai. Louis CBJ 

des Wantiers 
Informé le pub 
nlsteurs qu'A S 
11 ne reconnaît 
tes que pourrait contracter 
femme née Marie-Louise ' 
BAOtl. < 

PCI S. 4. placé 
i Vaiancloané* 
le et ses foUr-
ter de c* Jour, 

plus tes dét-
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souvent, le soir. Réels partait en au-
tomobil* pour le Traport, o u U dînai t 
a v e * s o n m i t t a l r r l e i pour n e revenir à 
la. vil la que fort t a r e d a n s l a n u i t 

O n trouvai t Won, e n aénéTal que ce 
m é n a g e aiMncMua b a setnolalt guère uni : 
m a i s l -aasenoe t*a» lud d o quc*eliea en-
Are R é g i s e t s a f e m m e arrêtait un peu 
l e s c o m m e n t a i r e s e t n u l n e s e doutai t 
quel d r a m e ava l s cUfls* l e s Jeûnas gens 
e t l e s d iv i sa i t encore . 

O n n o sava i t p a s quel le le t tre Chris-
t tane . e v u k , d e s m o i s auparavant , re
ç u e u n mat in , a u e b a t e a u de Salnclalx. 

U n m a t i n d* novembre dernier. 

L a vaille. Régla é t a i t p a r u firêoipiUm-
m e n t pour Parla, à aausa , croyai t s a fem
m e , d 'un* * his to ire d é lévriers s pour 
J*V»A*lgri*rur.-

n i e a v a i t l o t i r i e m e n t a t t e n d u s o n 
retour d e s * s o n gnoXJt^«^fûj-U 
« d ta i i i S l i n i i n n ue ava lant c o n n u l e* 

Heureux rjendant laquai 

s a bouche a m o u r e u s e n e prononçai t 
qu'un n o t a : R é g i s . 

Elle n'avait p a s e n t e n d u l e retour d e 
s o n mari. 

Elle n 'entendit p a s d a v a n t a g e q u a n d 
U s'approcha d u ut. Elle n e sen t i t po int 
s a praseuce presque tragique, La regard 
de Justicier d o n t 11 l 'enveloppait . 

Elle ne d e v i n a p a s quel le af freuse 
t en ta t ion torturai t e s t h o m m e e t com
m e n t U y échappai t . 

Elle c o n t i n u a d e dormir. 
S t quand, a u m a t i n , e u e s e révei l la 

d'un sommei l d'enfant , e l le s 'é tonna seu
l e m e n t qu'il n e fût p a s encore rentre . 

Eli* s o n n a Dél ia qui, e n m ê m e t e m p s 
q u e s o n déjeuner, lui remi t la lettre 
la issée par Régla sur u n * conso le e t que 
ChrntUane n'avait paa aperçue. 

Aucun preaMntUnant n'agita l a Jeû
na f «rnme. 

B l a p a n a s qu'il a l la i t lu i eapliquar 
pouraiioi u t e s t a i t a P a n a plus l o n g 
tstnps «TU ne lavait atsegapté. 

aile tut : 

> Sainc la lr , 18 novembre. 

s J e pars pour Milan. J e part ic iperai à 
l 'épreuve d'aviation. Expl iques c e l a c o m 
m e voue la voudre i à m a famil le . J e vous 
sa i s d ' imaginat ion nntrr fert i le e t as-
ses p e u scrupuleuse pour savoir trou
ver Une histoire. £9 Je meurs e t que l'é
mot ion en trave la na i s sance d e l 'enfant 
que v o u s portes. . . t a n t mieux s a n s doute . 
I l v a u t m i e u x que fiainelair n'ait p a s 
d'héritier que d'avoir pour d u o le fi ls 
d'une voleuse. 

c J e v o u s pardonne. Adieu. 

c Rég la «le a e t d e R » 

Que dire r 
Que fa ire ? 
Elle ne d i t r ien, n e f i t r i en qui n e 

fût d igne . Chr is t ian* ae m o n t r a vrai
m e n t grande d a m e d a n s ce t t e c ircons
tance. Elle s e surprit e l l e -même par s a 
force d'âme. 

U n e p e n s é e la s ou tena i t p lus puissan
te que tout : i l n e faut p a s que l 'enfant 
Innocent gouffre d e m a détresse . 

Ella s' interdit d e souffrir. 
Chris t ian* représenta à s o n beau-père 

e t à s e s hô te s que l a vocat ion aér ienne 
de Régis , vocat ion souveraine. Intransi
geante , l 'emportait . U fal lait s ' incliner 
d e v a n t c e t appe l héroïque. El le -même 
donna i t l 'exemple e n acceptant l e s pi-

EUe é t a i t belle e n par lan t ainsi , s a n s 
u n s larme, p a i s c o m m e u n e s t a t u e de 
m a n r e . EDa parut sub l ime aux princes 
de Guyenne , qui, e n l 'admirant, oubliè
rent d e charger Rég i s . 

D'ailleurs rrtaintenaat q u i ! é ta i t a Mi
lan, le* pesasses s 'orientaient M hii. 

Q o a o d s a mort fut a i ia tmcée c a r er

reur d a n s l e s Journaux, i l s parv inrent 
u cacher ce t t e nouvel le trag ique h Chris
t ian*. 

Elle appri t donc e n m ê m e t e m p s s o n 
acc ident e t s a résurrection e t l 'effet fut 
amorti . 

Quand , revenant d e Milan, l i s Se revi
rent , e e fu t u n e m i n u t e po ignante . T o u t 
de sui te R é g i s d i t a u x personnes qui 
l ' entoura ient 

— Lalsse*-mol seu l avec m a f e m m e . 
E t quand i l s furent f a c e a face, t a n 

d i s q u l l n e parlait pas e t la regardait 
avec le déda in lourd d'un Juge pour une 
coupable, il fut surpris d e la voir s e 
dresser e t dire avee ca lme : 

• • M o n ami . J'ai é té a c c u s é * fausse 
ment . J e vous ai tout caché par impru
dence , c'est vrai e t par p i t ié . - A quoi 
bon ins is ter s i vous n e m e croyez pas . 
M a i n t e n a n t que voulez-vous faire de mol 
et de notre enfant f 

— Rien, dit-il. TalawT les choses e n 
l ' é ta t J e n e pu i s désavouer ce t enfant . 
Le ma lheur e s t tombé sur m o t J e m'in
cline. Que l i e n ne so i t c h a n g é , vis-à-vis 
de m o n père e t d u monde . 

c Entre n o u s tout e s t fini, car Je n e 
vous crois p a s e t ne vous croirai jamais . 
Vous avez trop bien s u ment ir , a 

El le n e r iposta p o i n t Elle ne songea i t 
qu'à l 'enfant qu'elle voulai t préserver A 
tout prix d e toute malformat ion. 

Et Unir divorce d e m e u r a s e c r e t 
Chrlst iane mi t au m o n d e u n garçon 

que s o n père n e d a i g n a p a s regarder. 
U voyageai t s a n s a r r ê t 
U n jour il a n n o n ç a a s a famil le q u l l 

atlait s' installer a u bord de la mer pour 
travail ler A u n appareil capable d e «s 

Ce projet a larma l e v ieux duc . 
Il Insista t e l l ement qu'il f ini t par dé

cider s o n f i ls à e m m e n e r à la vil la Lu
m e n Chrls t iane e t Marc. 

A v a n t d e partir l e vieil lard d i t à l a 
Jeune f e m m e : 

— I l fau t abso lument que v o u s parve-
niez A le d i ssuader de partir pour l'Amé
rique e n avion. Vous ê t e s belle. O v o u s 
a ime . Vous y parviendrez. 

— J e n'en doute pas , cher père, ré
pondi t Christ iane avec douceur. 

Et e l le suivi t Rég i s à l a villa. 
Mais rien ne s'adoucit d a n s leurs rap

ports. ' 
Chris t iane ne perdait p a s cependant 

tout espoir de se disculper. 
Elle a t tenda i t que le sort ces sâ t de 

S'acharner sur el le . 

D a n s s o n amour pass ionné pour l e pe
t i t M a r c el le puisai t l a rés ignat ion et 
l a force. 

Mais el le avait t e l l ement c h a n g é phy
s iquement qu'on aurait presque hés i t é à 
la reconnaître. 

N o n pas que s a beauté e û t diminué. 
Au contraire beaucoup l 'eussent trou

vée embell ie. 
Ce qu'il y avai t d 'enfant in d a n s s o n 

ravissant v i sage avai t disparu. E t s a s 
traits ava ient revêtu une puis sance d'é
mot ion incomparable . 

Elle avai t le masque pur e t dtaeaper» 
qui é m e u t s i fortement 1* cceur dé* hom
mes . 

Les rares prometteurs qui la rencon
traient sur les falaises s e retournaient 
sais is , e n c h a n t é s par cet te beauté dou
loureuse. 

Seul R é g i s ne semblai t p a s s'apercevoir 
du c h a n g e m e n t survenu a n «a 

Ce c h a n g e m e n t aeul a t tes ta i t combien 
la malheureuse ava i t SOuffèTt e n aliénée. 

Cer>endaht le rjWment d u départ pou* 
l 'Amérique a p p w a h a l t 

Les Journaux e n parla ient déjà. 
Les lettres d u duc Louis se fa isa ient 

nombreuses e t pressantes . 
Rég i s a l l e i U l renoncer A s o n péril leux 

projet ? Que. fa isa i t Christ iane pour le 
retenir ? , . 

H é l a s I e l le n e pouvait m ê m e paa lui 
adresser la parole s a n s qu'il S'éloignAt 
d'elle a u s s i t ô t . 

U n soir, el le en tra d a n * l a chambre 
de s o n maf l . ferma la porte à clef, mi t 
l a olef d a n s s a poche e t d i t : 

— n faut que Je vous parie.-
S a n s u n mot , U s'approcha de la fenê

tre, l 'éwvrtt e n j a m b e l a barre d'appui 
e t aveo u n e adresse d e gymnas te , s ai
d a n t d * sailli**, U g l i s sa jusqu'au res-
de-chauasee. 

C o m m e n t at taquer u n * volonté aussi 
f arma r 

EU* lui écrivit et f it porter l a lettre a u 
hangar . 

L'adress* é ta i t fa i te à l a m a c h i n e e t 
U l'ouvrit s a n s déf iance . 
. Au m ê m e i n s t a n t i l entendi t une voix 

de f e m m e qui demandai t A vingt mètres 
de lui : 

— Pourries-vous m'indlquer, Monsieur 
le c h e m i n de l a vil la L u m e n 1 

n releva ta ta ie e t aperçut u n * f •rn
m e d'un certain Age, modeaitement vê
t u * d e noir. 

— Qu'allea-voui faire A la vil la 1 de-
manda-t- i l m a c h i n a l e m e n t 

— J e voudrais voir M m e la ducbi*** 
d* Sainclalr . 

— Q habita A la vltta u n * Atm* ataln-

clalr... Pourquoi l'appelea-vous duchés» 
a* T 

— Parce qu'elle e s t duchesse , m o n ami . 
Ç a v o u s e n bouche u n co in peut-être, 
m a i s c'est c o m m e ce la I 

Elle haussa i t u n peu l e s épaules e n 
pariant. Certa inement ce Jeune h o m m e 
e n co t te Bleue lui sembla i t être u n mé
canicien quelconque... 

— Que lui voulez-vous, demanda Régis , 
pris d'un vague pressent iment . 

— Ça ne vous regarde po int ! 
— Elle n* vous recevra p a s I 
— Oui là, e l le m e recevra. R ien que 

m o n n o m lut rappellera su f f i samment 
d e choses . 

Elle prenai t u n air entendu, u n air 
Important heureuse d'éblouir un peu 
ce gaillard-*» 

— J'ai une révélation extraordinaire à 
lui f a i r e -

Régis sais i t Brusquement le poignet de 
Louise Rabet (car «'était e l le) , n n'y 
avait personne autour d'eux sur l e som
m e t de l a falaise. 

— Où l'aves-vous connue ? dèmandn-
t-il sourdement . 

Effrayée. Louis* Rabet t e n t a de a* 
dégager : 

—- Tintas*! mol ou Je crie... 
— Bon , parle*. J e s u i s le duc d e Sa la -

clair. Voici m a carte d'électeur-. 
Elle lu t : 

Régis-l»i«STe-Aimery da Sainclalr. duo 
de Regg lo - . 

— Vous . - le duc... balbutuvt-eUe. sai
sie. 

— Oui. Et vous ai les m e répondre. Où 
aves-vous connu m a f e m m e ? 

— Mais... mais.. . auUeAM*.- A M cam
pagne . 


